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LES SŒURS DE L’IMMACULEE-CONCEPTION

H
 OS lecteurs se souviennent sans doute du «départ» de 

Montréal de nos Sœurs missionnaires pour la Chine, 
le 8 septembre dernier. La cérémonie des adieux, à la 

caihédrale, fut émouvante au delà de tout ce que l’on peut dire. 
La vaste nef suffisait à peine pour contenir la foule, et quand 
Mgr l'archevêque, en terminant son allocution, offrit ses meil­
leurs souhaits aux partantes et les bénit, bien des larmes cou­
lèrent. Puis, ce fut le départ, le vrai départ pour la gare ; les 
pauvres Sœurs pressées de toutes parts ne pouvaient plus se 
dégager pour monter en voiture. 11 y avait là, près de nous, 
un brave homme aux yeux pleins d'eau qui dit en montrant 
l’une des six partantes : « C’est ma fille ». Et tout de suite, un 
autre à côté d’ajouter : « Il est bien heureux ». Mais cela, c’est 
le beau côté de la médaille. Même au point de vue sensible, la 
Providence permet qu’il y ait de ces compensations qui sou­
tiennent. Mais il y a le revers.

Des lettres viennent d’arriver de Canton qui sont à cet égard 
significatives. Elles sont datées du 12 octobre. Certes les chères 
Sœurs sont heureuses d’avoir été choisies. « Elles ont, disent- 
elles, garder leur gaieté ». — « Mgr Mérel, le Vicaire Apostoli­
que de Canton, est très bon ». — « On a déjà, outre une œuvre 
de Crèche, 150 personnes (petits enfants, orphelines, vierges 
chinoises et vieilles femmes) dont il faut prendre soin ». —
On étudie le chinois trois heures par jour »__ « Mais nous
sommes six et nous devrions être cinquante, écrit la Mère 
supérieure, et tout est bien cher ici, une livre de beurre coûte 
85 cents I » •

81 quelques-uns de nos lecteurs voyaient dans la dernière 
phrase, un appel à la charité, ou si quelques lectrices y enten­
daient la vocation de Dieu î Nous en bénirions le ciel. Hélas I 
El'es ne sont que six et tout coûte bien cher à Canton I
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